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LA ("ROIX-ROKGE SUISSE

automobiles qui existent en nonibre suffi-
samt, commc on a pu le constator.

Reste a transformer ces antos en voi-
fures pour le transport de malades. On

pent prdvoir que 1'armde aura a payer la

location, los frais de dümontagu et plus
tard ceux du remontage de la carrosserie.
11 serait l'affaire de la Croix-Rouge de se

procurer un cadre qui puisse s'adapter au
chassis. On a pensti pour cola a la « Croix
de I3;lle » qui permet la suspension de 4

brancards <4 qui pout aussi etro adapter a n'im-
porte quel char a pont. Ce cadre coute,
d'apr&s Das Iiote Kreitr, environ 500 fr.
Cliaque la/aret de eampagne aurait besoin

ce 12 autos ii « Croix do Bale », et en plus
(c 30 autos ordinaires avec de la place

]our ö blesses assis ou it denii couches.

Cost le major Roulet, chef de l'üta-
blissemcnt sanitaire du service des stapes

a Soleurc, qui a dirige les essais qu'on a

fa its en Suisse. Le 19 ddcembro 1914,
le colonel Bohny, mddecin en chef de la

Croix-Rouge, a inspects les automobiles

transformdes. Les membres de la Direction
de la Croix-Rouge avaient 6t6 invites it

asfdster ii cette inspection. L'impression
gfinürale est que la transformation pout
ctre o.xficutüo asse/i facilenient. Pendant

tine course le long de la valine et ensuite

vor» les hauteurs du Jura, un des invites
voulait se rendre oompte de ce que res-
sent un blosse qui est transporte concha:

(Reymond)

transport.)

le rcsultat fut qu'il s'endormit comme dans

un sleeping-car.
AV. B.

La eolonne auxiliaire de transport de Neuehätel

La partie du rapport annuel de la rfociete la donnons en entier. On aime le plus les enfants
cks -amaritains de Xcuchätel qui traite de la qui se font attendre; puisse-t-il en etre autant de

cilonne de transport est si importante que nous i cette eolonne! La revue Das Rote Kreux, de jan-



:iO la (jKoix-:

vier constate que c'est. la 1" eoloime do la
Suisse romande et lui envoie ses meilleurs veeux.

ir. 11.

Uno affaire qui occupo deja depuis bien
des amides notre soeiete, a trouvd aetuellc-
niont line solution: 11011s voulons parlor
dc la fameuse eolonne auxiliaire de transport

dc la Croix-Rouge suisse. Notre devoud

aneien prdsident, M. Bertrand, a dejit, dans

line seance du comite du 2 avril 1912,
fait lever le lievre.

Lc 7 septenibre 1912, M. Bertrand
reprend son plaidoyer ot demande aveo

dncrgie que la eolonne se fonde dans tin
ddlai rapproclid. A cette demande, M. le

T)r do Marval conseille, pour differentes

causes, de renvoyer cette question it quel-

(pios niois.

Lors dc l'assemblde gdndralc du 22 jan-
vier 1913, votrc sorvitcur demandait ce

qui dtait advenu de la eolonne auxiliaire,
et lc oomitd dtait alors charge par vous
de poursuivre les pourparlers engages.
Pendant toute l'annee 1913, aucune avance
n'est constatde, car, ce qui nous rctient,
cc sont les frais iinportants qu'ontraine
line eolonne de transport, et M. le Dr de

Marval conseille de prendre patience jus-
qu'ii ce quo la subvention föderale qui est ä

l'ordrc du jour soit ddfiuitivemcnt accordee.

Votre comity actucl, clans sa sdance du
20 janvier 1911, ddcide cle lancer une
convocation par l'entremise du bulletin
dos samaritains.

M. le Dr de Marval, ä l'assemblde
extraordinaire clu 2 fdvrier 1911, donnc tons
les renseignements ndcessaircs, ct nous
rdussissons ä couvrir une liste de 23

signatures. Le 9 fdvrier, le comite ecrivait
it la section do la Croix-Rouge clu district,
pour l'aviser qu'utie eolonne dtait prdte ä

etre misc it sa disposition. Entrc temps,
los Statuts cle la Croix-Rouge suisse, con-
cernant les colonnes auxiliaires, sont ä

l'dtudc, et, en sdance clu 1" mai, M. le

JOE SUISSE

D1 dc Marval nous aviso que lesdits
Statuts ne seront ddfinitivoineat adoptes qu'en
juillet. U est alors envoyd, ä tons les signa-
taires de la liste d'adhdsions, une circu-
laire cle la section cle la Croix-Rouge do

Xeuchatel, pour los prior de patienter
encore.

Nous commencons it la trouvor mau-
vaise, car paticnter est un beau mot, mais

il nc faut pas en abuser. xVpres mures
discussions, votrc comite se ddcido cc-
pendant it attendre encore, car il y va
de notro intdret de lie pas trop brusqucr
les affaires, M. le I)1 cle Marval nous

ayant promis ii ce sujet une conference
ä l'occasion do la journee des moniteurs
du G septenibre.

>Si nous avions pu prdvoir la ddclara-
tion do guerre, il va sans dire quo la

pression aurait etc plus vigoureuse de

notre ciitd, mais, qui aurait prdvu?
Ivors dc notre cxereice au Griitli, nous

avons eu l'occasion cle vous rappeler a

quoi en dtait cette affaire, et il fut alors
ddcidd que, contre tout, nous allions
examiner la question d'un groupe do transports.

Le 23 octobro 1914-, nous avons
l'occasion do prdsenter notre roqueto it

M. lc J)' de Marval qui, aprös cle longs

pourparlers, est d'accord que nous orga-
nisions le groupe en question qui deviondra,

aprds quelques exercices, lc pilier de la

eolonne.
En assemblee du 29 octobro, nous vous

avons donne conuaissance des prescriptions
rdglementaires des colonnes auxiliaires do

o
transport et vous decichites alors dos exercices

qui auraient lieu cliaque semaine,

au college cle la Maladiere. Grace it la
bonne volonte cle M. le Dr Schinz et it

son devoiiement tout ddsinteresse, ces

exercices, mends militairement, furent pour tons
les participants d'une granclc utilitd. Nous

regrettons senlement qu'un plus grand
nombre de samaritains n'y ait pas pris part.
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En suite de la nouvellc demand«' qui
fut faitc a ia section de la Croix-Rouge,
eelle-ei out saus retard uue assemblee de

son comitd. IM. lc I)r de Marval, qui a

cettc occasion s'est ddpensd sans compter,
nous c I largo de vous aviser que la colonnc
de transport est, a l'lieure actuellc, aduiisc

par lcs autorite« militaires conipdtentes.
Les frais seront pour :y'j supports par
la section de la Croix-Eougc du district
de iSeuchatel et pour 1/l par la section
du district de Boudry. Le budget pour
1915 a dtd fixe a bOO francs.

Pour ce (jui concenie Funiforme, nous
devrons attendro la nouvelle tenue qui
sortira au printemps courant. L'uniforme
sera cn gris-vert avee tunique a pochen

sur le devant et eol rabattu, lc pa«se-poil
sera bleu et la easquetto a visiöre plate.

Enfin, e'est avec an gros soupir de

soulageinent que nous avons le plaisir de

vous annoncer ce resultat. Tons lcs sama-
ritains ddous, lors de la mobilisation au
mois d'aoüt, seront cettc fois certains, s'ils
font partie de la colonnc, qu'ils ne seront

pas laisses de cotd.

M. lc I)1' capitaine Schinz, qui est chargd
du commandement de notre colonne, nous
avisera prochainement pour la reprise des

exercices interrompus pendant les fetes de

fin cFanuec. Ce qui sera fait par la suite
n'est plus de notre competence ni dans

notre role, car le travail de votre comity
est termine. Le commandant de la colonnc
aura scul le droit des decisions qui seront
prises a l'nvcnir.

Fkitz Bi.aski:,
Pre.-idcnt do la section de Xcuchiitcl.

La Soeiete franpaise de seeours aux blesses militaires
(Croix-Rouge franpaise) depuis le debut de la guerre

Le 1 decembre 1914 s'est ouvert a

('lermont-sur-( )isc le nouvel hdpital do

150 lits que la Soeiete fran(;aise de seeours

aux blesses militaires vient de order, it la

demande du Service de saute militairc,
pour les contagicux.

Cettc formation portc a 771 le nombre
de- hopitaux auxiliaires dout la Soeiete

assure aetuelleiueut lc fouctionnemcnt.
Daus quelques jours cc chiffre s'accroitra
de deux nouvelles unites; Fhopital offert
par la Socidtd au Roi des Beiges, hdpital
appele « Hdpital Elisabeth» du noin do

la graeieuse souvcrainc qui a daigne
accepter tl'eu etre la marraine, et lc « Mont
des Oiseaux », transfonne en hdpital auxi-
liaire pour les officicrs blessds.

A cote do ces 771 hopitaux, il convient
de faire figurer 93 postes de seeours,

dtablis dans le G1' ct plus particulierement
dans lc 20e corps, qui, une fois la guerre
ddclarec, so sont transfonucs sous la pres-
sion des evenemonts en autant de petites
formations sanitaires. Au cours des combats,

les ambulances divisionnaires out
trouve la des lits prepares a Favance, du

linge do reehange, des sections de bran-
cardiers, des soins souvent dclairds, tou-
jours empressds et ingenieux, domids par
la population feminine de la frontiöre,
formee dös le temps do paix ä cette mission
d'assistance ct qui, la guerre venue, s;est
levee avee un memo elan do charite; en

im mot « tous lcs avantages, toute la supd-
riorite dc l'organisation sur lc desordre
do Fimprovisation ».

On pent dvaluer it 1500 les lits crdds

par ees 93 postes de seeours ct it prös
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